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Chers frères et sœurs, 
 
Le jour de Noël, la liturgie nous donne d’entendre le prologue de l’Évangile selon saint Jean. 

Ce texte est une belle méditation sur le mystère de l’Incarnation qui donne le sens profond de la 

fête de la Nativité du Seigneur: "le Verbe s’est fait chair, il a habité parmi nous". Dans l’enfant de 

la crèche, nous reconnaissons Dieu lui-même. La Parole (Le Verbe), le Seigneur Jésus, s’est fait 

homme et a partagé en tout notre condition humaine, excepté le péché. 

"En lui, nous dit saint Jean, est la vie et la vie est lumière des hommes." 

Quelque chose d’inouï et d’inédit se joue dans le mystère de Noël. Au cœur de l’humanité habitée 

par bien des ténèbres –il suffit d suivre l’actualité-, une lumière brille désormais et rien ne peut 

l’arrêter. Dans l’enfant Jésus, tout être sur cette Terre peut découvrir cette lumière qui est la vie, 

peut devenir enfant de Dieu. 

Cette méditation sur le mystère de l’Incarnation, au début de l’Évangile, est comme une invitation 

à découvrir que celui que nous appelons le Très-Haut s’est fait le Très-Bas, qu’il vient partager de 

l’intérieur ce qui fait une vie humaine. Dieu n’est pas éloigné de nous mais il s’est proche de nous, 

il est devenu l’un de nous. C’est sans doute là que se situe l’originalité du christianisme: un Dieu 

qui prend la pente descendante pour ouvrir l’humanité à l’espérance, à la lumière, au pardon, à la 

fraternité. L’humanité est désormais revêtue d’une incomparable dignité. Tout être humain, aussi 

fragile soit-il, est l’objet de la bienveillance de Dieu. 

Être sauvé, ce n’est pas être dégagé de notre humanité, lui échapper d’une certaine manière, mais 

c’est permettre à Dieu de l’illuminer, de lui donner sa pleine stature, de partager sa vie. 

Ainsi, nous comprenons la grandeur de Dieu quand nous reconnaissons qu’il s’est fait tout petit, 

l’un de nous. 

 

Avec la simplicité qui le caractérise, le Pape François vient d’écrire une lettre pour rappeler la 

signification de la crèche. 



 

 

Le merveilleux signe de la crèche, si chère au peuple chrétien, suscite toujours stupéfaction et émerveillement. 

Représenter l'événement de la naissance de Jésus, équivaut à annoncer le mystère de l'Incarnation du Fils de Dieu 

avec simplicité et joie. La crèche, en effet, est comme un Évangile vivant, qui découle des pages de la Sainte 

Écriture. En contemplant la scène de Noël, nous sommes invités à nous mettre spirituellement en chemin, attirés 

par l'humilité de Celui qui s'est fait homme pour rencontrer chaque homme. Et, nous découvrons qu'Il nous aime 

jusqu’au point de s’unir à nous, pour que nous aussi nous puissions nous unir à Lui. 

Par cette lettre, je voudrais soutenir la belle tradition de nos familles qui, (…), préparent la crèche.(…). Je 

souhaite que cette pratique ne se perde pas; mais au contraire, j'espère que là où elle est tombée en désuétude, elle 

puisse être redécouverte et revitalisée. (1) 

 

On fait remonter à Saint François d’Assise la tradition de la crèche avec des personnages vivants. 

C’est une manière très pédagogique de signifier que le mystère de Noël s’inscrit profondément 

dans l’existence humaine. 

Chers parents et grands-parents, approchez-vous de la crèche avec vos enfants et petits-enfants. 

Restez là longuement à contempler ce que vous voyez, chacun des personnages, leurs attitudes, 

les bergers et tous les autres qui ont rejoint la crèche, attirés par la lumière qui émane de ce petit 

enfant. Pas de paroles mais des yeux émerveillés. "Gloire à Dieu et paix sur terre aux hommes 

qu’il aime.". S’approcher de la crèche fait du bien. À son contact, on devient meilleur et plus 

humain. On peut s’engager pour la paix. 

Se laisser imprégner du mystère de Dieu, c’est sans doute le cœur de toute catéchèse. C’est aussi 

simple et c’est aussi grand. C’est découvrir en Jésus, le Verbe de Dieu, l’Amour dont Dieu nous 

aime et qui donne la vie. 

La liturgie eucharistique qui va suivre célèbre ce même mystère d’un Dieu qui se fait chair, qui se 

donne en nourriture pour la vie du monde. Lui qui a été déposé sur la paille n’a pas peur de venir 

se blottir dans nos mains, au moment de la communion. 

Et comme je lisais sur une carte postale envoyée de Suisse: "Un Dieu sur la paille, on ne peut que 

lui faire crédit". Voilà tout le mystère de Noël! Amen. 

 

Abbé Daniel Procureur 

 

(1) Lettre apostolique Admirabile signum du Pape François sur la signification et la valeur de la 

crèche, 1er décembre 2019. 

http://www.vatican.va/content/francesco/fr/apost_letters/documents/papa-francesco-lettera-

ap_20191201_admirabile-signum.html 

 
 
 
 
 

Si vous souhaitez nous aider, vous pouvez verser vos dons à: 
" Messes Radio": Compte n° BE54 7320 1579 6297 – BIC CREGBEBB 

Nous vous remercions, par avance, de votre générosité. 


